
  

 

 
« Sexe et genre : pour un dialogue interdisciplinaire 
au carrefour des sciences de la vie et des sciences humaines » 
Organisé par l’Institut Emilie du Châtelet, la chaire « Genre Mixité égalité femmes-hommes » et le 
laboratoire LISE (UMR CNRS 3320) du Conservatoire national des arts et métiers (CNAM), 
l’UMR CNRS/MNHN 7206 EcoAnthropologie & Ethnobiologie 

Vendredi 5 février 2021 
14h00 à 16h30 : le séminaire aura lieu en visioconférence. Pour vous 
connecter, merci de cliquer sur le lien suivant (ou de le copier dans votre 
navigateur) :  
https://uvsq-fr.zoom.us/j/92465677098?pwd=eHRid01FVFp6WXBnLzVVVXQxekFsQT09 
 

Imyra SANTANA  
Docteure en musicologie, rattachée à l'Institut de Recherche en Musicologie (UMR 
8223), Sorbonne université. 

La professionnalisation des femmes instrumentistes en France au 
XVIIIe siècle  
Si les femmes ont toujours pratiqué la musique, quand il s’agit de professionnalisation elles sont 
traditionnellement associées à la musique vocale – comme en témoignait jusque récemment 
encore l’image vénérée de la diva. La musique instrumentale s’est montrée longtemps 
réfractaire à la présence de musiciennes instrumentistes professionnelles. C’est que la musique 
instrumentale peut être considérée comme non-genrée et que les caractéristiques dites féminines 
ne sont pas requises pour sa pratique. Sur ce terrain les femmes sont donc des concurrentes.  
Au XVIIIe siècle, la musique instrumentale acquiert ses titres de noblesse. L’Europe voit se 
développer la mode des sociétés de musique et l’accès à la musique se démocratise. Accéder à 
une salle de concert ne dépend plus de ses relations, mais uniquement de sa bourse. Ces 
institutions font la part belle à la musique instrumentale, ce qui permet le développement d’un 
vaste répertoire de concert. Certains instrumentistes passent alors du statut de simple praticien à 
celui de virtuose admiré. Dans cette nouvelle réalité qui donne plus de possibilités 
professionnelles aux instrumentistes, les femmes réussissent désormais à se faire une place, 
malgré les traditions et les contraintes. La conférence évoquera les points clés de la carrière des 
musiciennes instrumentistes : la formation musicale, les possibilités d’exercer la musique 
professionnellement comme enseignantes, comme musiciennes d’orchestre et comme solistes. Il 
sera question de comprendre l’influence du genre sur les parcours féminins, depuis le choix de 
l’instrument et la formation musicale, jusqu’à la carrière professionnelle. 
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